
OPUS SIGNUM

A l'aube de l'or
lorsque l'heure dîte s'innitit à l' ignée,
l'initiale inspiration survint,
aux bris lignés d'une force égale.

Chargé d'oripeau des matières ruissellantes
l'informel se mêle et se génère
dans la forme changeante de l'étant.

Je suis toi et tu es moi
ceci en une foi,
tu est toi et je reste moi
cela en deux fois.

Eau, Mère des Mer,
Fleuve constant d'une Source génitel
où se meut l'immanence du Vivre:
Réel profond en demeure d'une Réalité féconde.

Solennel unique dans la geste des soleil,
unité multiple au pouls, du cœur du monde,
trÔne en moi des rayons
de mon ombre moirée.

Fruit de terre
où se trame la synthèse-vertu du vécu,
une fille sage trie et offre l'ivraie d'une vigne folle.

L'équilibre espace -entre le nous inclut-,
porte par le regard d'une direction commune
la mesure de son aplomb sur la pointe du temps.

L'œil de la vie initiée
s'étends autour du regard génital de la mort
pour que naisse autant que cesse
leurs égards manifeste.

D'une pensée,
nous chevauchons dans l'homme de nouveaux horizons,
les dédales se découvrent sur des routes ouvertes.



Gardien des lois d'une antique matrice
au seuil de ma rigueur s'érige la colonne de la pérennité.

Le salubre commandeur
coule sur le fil les ondes du devenir
pour affranchir sa conscience à de plus vaste possible.

Le Règne règne en deux sens la ronde des siècles,
puis sur la surface profonde, règle sa prégnance
dans les cercles crépuscules des cieux.


